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Chers amis,

Le calendrier des activités culturelles coréennes en France de cet automne est particulièrement riche Ainsi, ce
programme vous permettra de découvrir une douzaine d’expositions, huit concerts, quatre festivals et une di-
zaine d’autres événements culturels divers et variés.

Pour ce qui est des expositions,  nous accueillerons successivement dans notre Centre les membres de la 
très dynamique Association des Jeunes Artistes Coréens (du 10 septembre au 8 octobre), l’inventif et 
foisonnant Lee Lee-nam, souvent désigné comme le successeur de Paik Nam-June (du 15 au 29 octobre), les 
artistes Kim Ji-soo, Park Sang-hee et Kim Nam-hee, mariant tradition et modernité dans un projet dédié aux 
arts calligra-phique, céramique et vestimentaire (du 5 au 26 novembre) et, enfin, la plasticienne Son Seon-
kyung et ses vidéos mêlant dessin et performance (du 3 au 31 décembre). Quant aux expositions hors de 
nos murs, rappe-lons que celle de Lee Ufan se poursuit à Versailles jusqu’au 2 novembre. Et soulignons la 
qualité des présenta-tions des membres de Sonamou à la Galerie 89 (du 1er au 30 septembre) et à la Cité 
internationale des Arts (du 5 au 18 décembre, grande exposition annuelle). Sans oublier celle d’Arnauld 
Colcomb & Chung Soyoung (du 6 septembre au 16 novembre), permettant de découvrir une installation 
franco-coréenne  qui a été réalisée en direct sur le fameux site du Cyclop en forêt de Milly.

Les concerts qui se dérouleront cet automne permettront aux mélomanes  parisiens de goûter à des genres
très différents. Dans le domaine de la musique classique, le grand pianiste Kun Woo Paik se produira, le 16 oc-
tobre, au Théâtre des Champs-Elysées avec l’Orchestre de chambre de Paris, tandis que notre Centre accueillera,
le 17 décembre, un concert de gala avec Park Hye-young et les musiciens de l’Ensemble Paris Music Forum. En
matière de musique traditionnelle, nous présenterons également dans nos murs, le 1er octobre, un concert de
Saenghwang (orgue à bouche coréen au son mystérieux qu’on a rarement l’occasion d’entendre en France) de
l’instrumentiste Kim Hyo-young, ainsi que, le 10 décembre, une prestation de Seo Jung-min, qui fera vibrer
sous ses doigts un  Gayageum insolite à 25 cordes. Enfin, le célèbre rockeur Kang San-eh viendra de nouveau,
les 21 et 22 novembre, enflammer son public au Divan du Monde à l’occasion de la sortie en France de son
nouvel album. 

Pour ce qui concerne les festivals de cet automne,  c’est surtout le cinéma qui sera à l’honneur avec le Festival
du Film Coréen à Paris au Publicis Champs-Elysées (du 28 octobre au 4 novembre) et l’Agora de Rouen au ci-
néma Omnia (du 18 au 22 novembre), qui proposeront au public français  tout un florilège d’excellents films
coréens. Mais, il ne faudra pas oublier non plus  le festival « Regards sur la Corée », présentant (du 3 au 7 no-
vembre), quelque jolies facettes de la culture coréenne aux étudiants de l’INALCO.

Enfin, parmi la dizaine d’autres événements culturels divers et variés, il ne faudra pas manquer, le 12 septembre,
la rencontre au Centre avec les écrivains Oh Jung-hi et Lee Seung-u, invités en France dans le cadre de la ma-
nifestation littéraire « Place aux Nouvelles » de Lauzerte, ainsi que le très original spectacle « Taekkyon Arirang
Lyeon » mêlant, arts martiaux, musique, danse et chant, présenté à l’UNESCO, le 13 novembre. 

D’autres événements intéressants – que je ne peux bien sûr tous citer – figurent dans ce programme. Je vous
laisse les découvrir en espérant que l’ensemble de ce « menu coréen » vous plaira et que vous viendrez en
nombre applaudir et encourager nos artistes. 

Bien cordialement, en vous souhaitant bonne lecture.

LEE Jong-Soo
Directeur du Centre Culturel Coréen

Édito
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Après Giuseppe Penone, l’année dernière, l’artiste in-
vité à Versailles pour l’été et l’automne 2014 est le
peintre et sculpteur d’origine coréenne Lee Ufan.
Dans le château et surtout dans les jardins, les formes
sculpturales intenses et silencieuses de l’artiste vien-
nent se poser au pied de l’Escalier Gabriel, dans la
perspective majestueuse dessinée par Le Nôtre ainsi
qu’au détour des allées et des mystérieux bosquets,
complétant et modifiant pour un temps l’atmo-
sphère des lieux...

A Versailles, l’artiste a installé une dizaine d’oeuvres,
toutes entièrement nouvelles et pour certaines aux
dimensions inusitées en réponse aux espaces des jar-
dins. Derrière leur vocabulaire formel particulière-
ment réducteur, il en émane une réelle diversité,
certaines configurations étant complètement iné-
dites dans son oeuvre. L’exposition va donc prendre
date en marquant un événement important dans la
sculpture de Lee Ufan confrontée à ces lieux histo-
riques exceptionnels...

Ainsi, l’un des artistes majeurs de la scène contem-
poraine,  dont les oeuvres sont conservées dans de
nombreux musées internationaux (parmi lesquels le
Centre Pompidou) va être révélé avec ampleur dans
le cadre prestigieux de Versailles. Cela après que des
rétrospectives de son œuvre eurent été présentées
à la Galerie nationale du Jeu de Paume à Paris, en
1997-98, ou au Solomon R. Guggenheim Museum
de New York, en 2011. Ou encore qu’un musée qui
lui est consacré, dû au grand architecte japonais
Tadao Ando, eut été inauguré sur l’Ile de Naoshima
en 2010 au Japon (Lee Ufan y a d’ailleurs été lauréat
du prestigieux Praemium Imperiale).

Lee Ufan vit actuellement  à Kamakura au Japon mais
il entretient des relations étroites avec la France où il
travaille depuis une vingtaine d’années dans son ate-
lier parisien.

Extrait d’un texte de présentation de M. Alfred Pacque-
ment, commissaire de l’exposition

Entrée de l’exposition par la Cour d’Honneur du Château de Versailles
Pour l’accès aux œuvres dans les jardins : accès gratuit

Exposition « Lee Ufan Versailles » 

Jusqu’au 2 novembre

CHÂTEAU DE VERSAILLES
Place d’ Armes

78000 VERSAILLES
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Lee Ufan, Relatum Dialogue © Tadzio Courtesy the artist, Kamel Mennour, Paris and Pace, New York
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Festival Sonamou « Temps différés »

Viaduc des Arts
89 avenue Daumesnil

75012 PARIS
www.galerie89.com

Cette 3e édition du Festival Sonamou, organisée avec
le concours du Centre Culturel Coréen et de la Gale-
rie 89, présente d'une part deux artistes coréens ré-
sidant en France qui ont rejoint l'association cette
année, et, d'autre part, des artistes coréens qui tra-
vaillent aux États-Unis.

Le festival se déroule en trois temps et propose une
suite de trois expositions. 
Les douze premiers jours sont consacrés à Oh Se-
kyon et Shim Cori, deux artistes installés à Paris, res-
pectivement photographe et vidéaste. Puis, dans un
second  temps, ce sont Kim Young-hee et des ar-
tistes coréens de la Fine Art Gallery d’Albuquerque
(Nouveau Mexique) qui seront mis à l’honneur. Enfin,
les derniers jours de la présentation seront dédiés au
travail de Barbara Yoosooja Han et Sohn Sung- duk. 

L’association Sonamou rassemble des artistes co-
réens parmi les plus actifs en France. Elle continue
de se renouveler par l’accueil de nouveaux membres
issus de disciplines variées qui permettent d’élargir
les perspectives du domaine de l’art pictural vers la

photographie, la vidéo et le multimédia. L’association
fait  preuve de dynamisme et d’esprit d'ouverture, en
invitant notamment, dans le cadre d’échanges entre
artistes coréens à l’étranger, d'autres plasticiens actifs
aux États-Unis, en l’occurrence ceux de la Fine Art
Gallery.

Calendrier des expositions, qui se dérouleront 
tous les jours de 12h à 18h :

Oh Sekyon et Shim Cori 
Du 1er au 12 septembre 

Kim Young-hee et artistes de la Fine Art Gallery 
Du 13 au 20 septembre

Barbara Yousooja Han et Sohn Sung-duk 
Du 21 au 30 septembre   
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Du 1er au 30 septembre 

GALERIE 89 
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Démonstrations de cuisine coréenne
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Les vendredis 5 septembre, 3 octobre et 5 décembre à 19 h

CENTRE CULTUREL

Vendredi 5 septembre à 19h  고추전 Gochu jeon
Gochu jeon est une sorte de crêpe coréenne au goût prononcé. Elle
est à base de piments verts farcis de viande et de divers légumes
hachés, le tout étant pané à l’œuf puis poêlé. Comme les autres
crêpes coréennes (jeon) c’est un mets que l’on prépare souvent à
l’occasion de fêtes traditionnelles.

Vendredi 3 octobre à 19h 배추김치 Baechu Kimchi
Les kimchi,  légumes relevés de piment et d’ail puis fermentés, sont
une spécialité que l’on trouve sur toutes les tables coréennes.  La
technique de préparation et de conservation des kimchi est d’ail-
leurs classée au patrimoine culturel mondial de l'UNESCO. Le baechu
kimchi, à base de chou, est la variété la plus répandue parmi les
quelque 200 sortes de kimchi existant. C’est un plat d’accompagne-
ment très riche en vitamines et réputé bénéfique pour la santé.

Vendredi 5 décembre à 19h  연근조림 Yeongeun Jorim
Confit de racine de lotus. La racine de lotus est une racine végétale très appréciée des Coréens. Ce confit fait
partie des plats d’accompagnement (banchan) qui accompagnent, en Corée, le riz et le plat principal. Il faut
noter que la racine de lotus peut aussi être cuite, ou bien mangée frite en crêpe. Dans la cuisine royale,
elle  peut également être consommée en dessert.

Du 6 septembre au 16 novembre 

Exposition Arnauld Colcomb & Chung Soyoung 

Le Cyclop est une œuvre sculpturale en béton et en
métal, recouverte en partie de miroirs. Il est aussi
haut qu’un immeuble de sept étages, construit dans
les bois de Milly-la-Forêt.
Jean Tinguely, sa femme Niki de Saint Phalle et leurs
amis commencèrent le chantier de construction en
1969 ; de nombreux artistes y collaborèrent.

Depuis 2012, le lieu s’ouvre à la création contempo-
raine. Il accompagne des artistes à concevoir des
œuvres sur trois axes liés au Cyclop : la création en
commun, la performance et la recherche artistique
alliant la musique et les arts visuels.

Arnauld Colcomb et Chung Soyoung se sont ren-
contrés à l’Ecole Nationale Supérieure des Beaux-
Arts de Paris au début des années 2000.
Entre-temps, Chung Soyoung est retournée vivre en
Corée du Sud après ses études en France. Elle a été

Yeongeun Jorim
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Du 10 septembre au 8 octobre

Intitulée « Nos plus belles années… », l’exposition
marque un renouvellement, un nouvel essor de l’As-
sociation des Jeunes Artistes Coréens, après une pré-
sentation de grande envergure organisée en 2013
pour célébrer ses 30 ans d’existence. 

« Nos plus belles années... » - une partie de ce titre
est empruntée à un film de Sydney Pollack -, illustre
bien la confiance en l’avenir et une vision reflétant
les attentes de ces jeunes artistes, qui gardent un es-
prit vif et un sens critique sur la société contempo-
raine. Ce titre renvoie à la fois aux souvenirs
« individuels » – fruit de relations, d'expériences, de
pratiques – et à un avenir à construire, pour chacun
mais aussi ensemble au sein de l’association.

Présentée dans le cadre de l’exposition annuelle de
l’AJAC au Centre Culturel Coréen, l’exposition per-
mettra d’apprécier le travail de 15 plasticiens, mem-
bres de l’association, et constituera une très belle
fenêtre ouverte sur l’art contemporain coréen et la
créativité de ses artistes les plus prometteurs parmi
ceux qui vivent et travaillent en France.

L’AJAC est une association fondée en 1983, à Paris, qui
regroupe de jeunes artistes d’origine coréenne résidant
en France. Elle organise chaque année une grande ex-
position annuelle de ses membres mais également des

expositions collectives en France et à l'étranger, où sou-
vent, certains membres sélectionnés exposent aux côtés
d’artistes étrangers dans un esprit d'échange et de par-
tage. Cette année, l’association compte 24 membres ac-
tifs dont 6 nouveaux membres.

« Nos plus belles années… »
Exposition de l’Association des Jeunes Artistes Coréens

Le Bois des Pauvres 
91490 MILLY-LA-FORET

CENTRE CULTUREL

Ha Yoomi, Sans titre, 2013, acrylique sur toile, 91 x 73 cm

invitée au Cyclop pour une résidence d’été précé-
dant l’exposition (de mi-juillet à début septembre),
permettant donc aux deux artistes de réaliser une
création commune. Les mouvements à la fois impro-
bables et graciles de certaines sculptures d’Arnauld
Colcomb rencontreront les installations de Chung
Soyoung sur le site du Cyclop.

Le 20 septembre 2014,  lors de la journée du patri-
moine, les amateurs d’art sont spécialement invités
à un parcours plastique et dansé entre le Théâtre de
Brétigny et Le Cyclop à Milly-la-Forêt. 

Réservation obligatoire : association@lecyclop.com
Navettes au départ de Paris/Brétigny/Milly-la-Forêt. 

Programme de la soirée : 

- 18h, au Théâtre de Brétigny/ représentation de Do-
minos and Butterflies, pièce de danse contempo-

raine interprétée par la troupe « Les Busy Rocks ».
- 19h, buffet au théâtre puis départ en navette vers

Milly-la-Forêt.
- 21h, au Cyclop de Jean Tinguely/ performance dan-

sée par les Busy Rocks qui activeront certaines des
installations d’Arnauld Colcomb et Chung
Soyoung.

La programmation artistique du Cyclop est gratuite. 
Cependant, pour toute information, notamment sur les
jours et horaires des visites de l’exposition (présentée 
en plein air), ou sur l’organisation du transport en navette 
du 20 septembre, il est vivement recommandé de se 
renseigner au préalable au 01 64 98 95 18 ou sur 
www.lecyclop.com

t 오 오 I E _.0 t 오 _ut 오 오 _오 _오 L오 o오오 7Py오 yy오 오 오 yt e오 y오 gyy오오yt 오 오y오 e오yy오 o9오 ya



S
E

P
T

E
M

B
R

E

CENTRE CULTUREL

Rencontre avec Oh Jung-hi et Lee Seung-u  

6

Vendredi 12 septembre à 18 h 30

Exceptionnellement réunis à l’occasion de leur
venue en France – où ils sont invités d’honneur du
festival « Place aux nouvelles » de Lauzerte (près de
Montauban) – les écrivains Mme Oh Jung-hi et M.
Lee Seung-u vont présenter, chacun, leur recueil de
nouvelles traduit en français chez Serge Safran édi-
teur: Le Quartier chinois et Le Vieux Journal.

Le Quartier chinois, trois longues nouvelles où do-
mine le regard naïf mais lucide de jeunes enfants,
notamment des fillettes, sur une ville portuaire dé-
truite par la guerre, les préparatifs  de festivités mu-
nicipales ou le délitement d’une famille en l’absence
du père…
La sensibilité d’Oh Jung-hi s’exprime toujours de
façon subtile et pudique, et dote ses personnages
d’une grâce qui fait glisser sur eux le malheur am-
biant.

Le Vieux Journal de Lee Seung-u met en scène, en
huit nouvelles aussi brillantes que désespérées, des
personnages qui vivent des situations à la fois ro-
cambolesques et tragiques. Acculés à la déposses-

sion de leurs biens et à l’exil, ils se trouvent mis à mal
par des cascades de mauvais coups. N’y aurait-il pour
eux d’autre salut, alors, que dans l’écrit  ? Comme
chez Kafka, l’humour sous-tend l’absurdité du
monde.

Oh Jung-hi, née à Séoul en 1947, a connu la guerre
de Corée (1950-1953), le coup d’État en 1961, la « ré-
novation  » du président Park Chung-hee… Son
roman l’Oiseau (Seuil, 2005), traduit en une dizaine
de langues, a reçu le prix Liberatur en Allemagne…

Lee Seung-u, né à Jangheung en 1959, a obtenu
plusieurs grands prix littéraires dans son pays et a
déjà plusieurs romans traduits en français, dont La
Vie rêvée des plantes (Folio). Le Vieux Journal est son
premier recueil de nouvelles traduit en français.

Lee Seung-uOh Jung-hi

Festival « Place aux Nouvelles »
Manifestation littéraire unique en son genre consacrée à la nouvelle

Les 13 et 14  septembre à Lauzerte
Pour toute information : http://www.placeauxnouvelles.fr

Terre anonyme, 160x200cm,
terre, pigment et encre de Chine sur toile. 2014
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CENTRE CULTUREL

Les mercredis 17 septembre, 8 octobre et 12 novembre à 12 h 30

Du 12 septembre au 19 octobre  

Ces concerts de midi permettent au public de décou-
vrir de jeunes instrumentistes coréens talentueux qui
font généralement leurs études musicales en France
ou viennent s’y perfectionner dans les meilleurs éta-
blissements : CNSMDP, Ecole Normale, CRR, etc.
Une belle occasion d’entendre des musiciens talen-
tueux  et de passer un joli moment de musique du-
rant la pause déjeuner.

Série de concerts de musique classique « Sunrising »

« La terre » est le maître-mot de Chae Sung-pil. Il en
parle abondamment et sa peinture en témoigne à
pleines surfaces : ses pigments sont des boues lumi-
neuses.  Mais il ne s’agit pas d’une terre originelle, de
cette glèbe première que d’aucuns – comme Giono
ou Péguy – ont valorisée non sans nostalgie. Chae
Sung-pil, quant à lui, conçoit la terre comme un foyer
ardent, le matériau même des forces cosmiques. La
terre en est totalement déterritorialisée, très légère et
fluide, aérienne. Il n’y a plus d’horizon mais ce n’est pas
pour autant, comme y insiste Chae Sung-pil, par re-
noncement à une image terrestre, ce qu’il appelle « l’es-
pace de la terre ». Cette peinture oscille constamment

à des vitesses et des angles d’approches variables,
entre un art du geste et de la trace, une expérimenta-
tion des coulées de la matière et une suggestion de
paysages. Ses tableaux ne sont cependant en aucun
cas des paysages au sens classique... 

Chae Sung-pil est d’une singularité absolue, tout en re-
posant la problématique du paysage moderne d’une
façon expérimentale sans référence directe aux maî-
tres, mais selon une complicité intérieure avec eux.
C’est inclassable, et pourtant de notre temps, explorant
un versant vital de notre temps quasi obscur et sou-
dain mis en lumière...

Extrait d’un texte de Pierre Sterckx

Chae Sung-pil vit et travaille à Paris et en Corée. Diplômé en
peinture orientale à la Seoul National University, il a égale-
ment obtenu un  DEA en Arts Plastiques à l’Université Rennes
2. Il expose de façon permanente depuis les années 2000 en
galeries et en foires internationales à travers le monde: Art
Paris, KIAF Corée, Chicago, Miami, Shangaï, Pékin, Dubai,
Séoul, Singapour... 

Exposition de peinture de Chae Sung-pil

Terre anonyme, 160x200cm,
terre, pigment et encre de Chine sur toile. 2014

Mercredi 17 septembre
Récital de flûte de Ji Hyun-ju
Œuvres de Carl Philipp Emanuel Bach,  Sigfrid Karg-
Elert, Frank Martin, Henri Dutilleux, Luciano Berio et 
Paul Taffanel 

Mercredi 8 octobre
Récital de flûte de Lee Eun-jun
Œuvres de Johann Sebastian Bach, Aram Hovhanni-
syan, Henri Dutilleux, Carl Reinecke et François Borne

Mercredi 12 novembre
Récital de violoncelle de Lee Won-hae
Œuvres de Ludwig van Beethoven, Sergei Rachma-
ninoff et Manuel de Falla

GALERIE CARON BEDOUT
8 rue Bretoche

89500 VILLENEUVE-SUR-YONNE
Tel.: 06 08 92 69 90
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Concert de Saenghwang de Kim Hyo-young

Mercredi 24 septembre 
- 18h : Démonstration de cuisine coréenne / Préparation du Bi-
bimpap, plat populaire coréen
Le Bibimbap est un plat coréen traditionnel, parmi les plus
populaires, mêlant riz nature, différents légumes (champi-
gnons, épinards, navets, racines de campanule...) et fines la-
melles de bœuf, auxquels on ajoute, sur le dessus, une
garniture à base de jaune et blanc d’œuf, ou plus simple-
ment un œuf au plat. On dit que ce plat familial, très typique
et prisé des Coréens – que l’on agrémente généralement
avec de la pâte de piments rouges gochujang –, tire son ori-
gine des coutumes de cultes ancestraux et ruraux pratiqués
autrefois dans les villages. 

Les participants pourront suivre la préparation de ce plat po-
pulaire emblématique (réalisé par une spécialiste) et égale-
ment ensuite le goûter. 

Accès libre mais réservation préalable indispensable : 
ccc@coree-culture.org ou au 01 47 20 83 86

-19h30 : Projection du film « Le grand chef », de Jeon Yun-su
Avec Kim Gang-woo, Lim Won-hee et Lee Hana

Jeudi 25 et vendredi 26 septembre 
-19h : «Speak-dating » linguistique
Le Centre Culturel Coréen propose ce « Speak dating linguis-
tique » dans le cadre de l’opération « Passeport pour les
langues », lancée l’année dernière par le FICEP. Les partici-
pants sont invités à former des « tandems de conversation »
en coréen sur des thèmes variés (durée : une dizaine de mi-
nutes par tandem).

CENTRE CULTUREL

CENTRE CULTUREL

Le Saenghwang, appelé aussi  « instrument céleste »,
est un orgue à bouche aux sonorités aiguës, consti-
tué d’un ensemble de tuyaux en bambou, dotés cha-
cun d’une anche libre  (qui résonne aussi bien par
inspiration que par expiration) et posés sur une
caisse à air. Il est le seul instrument coréen capable
de produire trois notes en même temps. 

Kim Hyo-young fait partie des joueuses de Saengh-
wang,  les plus talentueuses de Corée. Elle est appré-
ciée pour son talent à faire sonner cet instrument qui

produit un son mystérieux et puissant.  Elle a donné
de nombreux concerts, en solo et aussi avec divers
ensembles tels que l’Orchestre de musique de cham-
bre USP ou l’Ensemble Confluence. C’est une musi-
cienne créative et éclectique  qui interprète aussi
bien des pièces de musique traditionnelle que ses
propres compositions et n’hésite pas à aborder tous
les genres : musique classique, musique contempo-
raine, compositions pour la danse... 

Kim Hyo-young a enregistré à ce jour deux CD (« Re-
naissance » et « Deuxième réincarnation, Hyang-ga »,
respectivement en 2009 et 2012) et s’est vu décerner
en Corée plusieurs prix et distinctions dont le Prix
« Femmes de la Culture », qu’elle a remporté en 2013
dans la catégorie « Nouveau talent ».

Ce concert sera une belle occasion de découvrir  le
Saenghwang, instrument étrange et insolite qu’on n’a
pas souvent l’occasion d’entendre en France.

Accès libre mais réservation préalable indispensable : 
cccpariscours@gmail.com

Mercredi 1er octobre à 19 h
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Mercredi 24, jeudi 25 et vendredi 26 septembre 

Dans le cadre de la Semaine des cultures étrangères organisée
par le Forum des instituts culturels étrangers à Paris

Cette 13e édition de la Semaine des cultures étrangères, proposée par le FICEP du 19 au 28 septembre, a cette
année pour thème « Saveurs et couleurs ». Il y sera donc principalement question de gastronomie et d’art culi-
naire. En cette occasion, le Centre Culturel Coréen organise 3 événements : une démonstration de cuisine co-
réenne, la projection d’un film de fiction sur le thème des grands chefs coréens, ainsi que deux séances de “Speak
dating linguistique“ sur un sujet au choix...celui de la cuisine coréenne étant bien entendu recommandé....,
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Exposition vidéo « Le monde onirique de Lee Lee-nam » 

Du 15 au 29 octobre

Patrimoine mondial de l’UNESCO et Art numérique 

CENTRE CULTUREL

Lee Lee-nam est souvent désigné comme le succes-
seur de Paik Nam-June, qui fut le pionnier de l'art
vidéo et demeure probablement, encore aujourd’hui,
l’artiste contemporain coréen le plus connu au
monde. Et la comparaison n’est pas du tout exagé-
rée ! Car l’évidence du foisonnant talent de Lee Lee-
nam saute aux yeux et s’impose d’emblée, dès le
premier contact avec ses œuvres. 

Avec une créativité exceptionnelle, l’artiste, qui maî-
trise parfaitement toutes les techniques numériques
et vidéo, nous fait entrer dans un univers onirique en-
voûtant et unique. Un univers dans lequel de très cé-
lèbres toiles de grands maîtres occidentaux sont
parcourues par d’insouciants papillons multicolores,
tandis que des peintures traditionnelles coréennes
(non moins célèbres) sont traversées par d’étranges
poissons qui se promènent à travers les sapins de fo-
rêts embrumées. Parfois, une averse de points blancs
(flocons de neige ou pétales de fleurs ?) vient se dé-
verser sur un paysage déjà étonnamment habité,
tout cela contribuant à une mise en scène surréaliste
mais artistement ciselée, avec douceur et finesse.

Dans ces œuvres, Lee Lee-nam aime aussi à cultiver
l’humour. En témoignent ces pique-niqueurs venus
s’installer au beau milieu d’une peinture de paysage tra-
ditionnelle, ces portraits, peints ou photographiés, de

personnages connus qui fument la pipe ou le cigare et
balancent au regardant qui passe des volutes de
fumée, ou encore cette Mona Lisa dont le visage se dé-
forme et gonfle en direct sous nos yeux amusés.

En mêlant peintures classiques orientales et occiden-
tales, en déployant son imaginaire pour construire
des mises en scène où se côtoient des éléments fic-
tifs inattendus, en procédant à des « croisements nu-
mériques » d’époques différentes et en nous faisant
sourire par ses cocasses désacralisations, Lee Lee-
nam convoque dans son œuvre Orient et Occident,
passé et présent, rêve et réalité, et nous fait entrer
dans un monde onirique d’une profonde originalité.

Une occasion exceptionnelle de découvrir un artiste
hors du commun qui vaut vraiment le détour !

Né en 1969 à Damyang,  Lee Lee-nam vit actuellement à
Gwangju. Il a fait ses études en arts plastiques à l’Université
Chosun et œuvre à la préparation d’un doctorat en « Art et
médias » à l’Université Yonsei. Son travail a été maintes fois
salué par la critique, en Corée bien sûr mais aussi à l’étranger
où ses expositions, présentées entre autres aux Etats-Unis, à
Hong Kong et en Chine, ont remporté un très grand succès.
Lee Lee-nam a été directeur artistique de l’édition 2013 du
Festival d'Art numérique de Gwangju. Il est également, de-
puis 2013, ambassadeur bénévole coréen de l'UNESCO.

En prélude à cette présentation au Centre Culturel Coréen, une exposition de 
Lee Lee-nam se déroulera également à l’UNESCO du 6 au 10 octobre              
UNESCO - ESPACE MIRO - 7 place Fontenoy, 75007 PARIS

Blooming Ume flowers on Assa cloth, 2013, 4mn30, LED TV
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Jeudi 16 octobre à 20 h

Vendredi 17 octobre à 19h

Concert de l’Orchestre de chambre de Paris, avec Kun Woo Paik 

« Gentleman, 子, Ja »

Ce spectacle, mêlant danse, musique et chant, est le
fruit d’un travail collectif de trois jeunes artistes 
coréens possédant une excellente maîtrise des arts
vivants traditionnels et de leurs techniques ances-
trales. Ils s’emploient à créer des liens entre ces arts
et le monde d’aujourd’hui, à bâtir des ponts entre la
tradition et la modernité. 

Le spectacle s’inspire de la danse traditionnelle co-
réenne Hanryang-mu, danse masculine très emblé-
matique. Les artistes ont procédé à une analyse des
gestes et de la respiration de cette danse, en ont en-
suite décomposé les enchaînements en différentes
parties, pour les réarticuler  finalement selon une 

John Nelson, direction
Kun Woo Paik, piano
Guillaume Paoletti, violoncelle
Valeria Kafelnikov, harpe

Ce concert sera pour les mélomanes parisiens une
occasion exceptionnelle de réentendre ou découvrir
Kun Woo Paik, dont un critique avait dit, un jour, qu’il
était sans nul doute « le plus français des pianistes
coréens ». Ce grand interprète possédant à la fois
une technique impressionnante et une sensibilité
expressive exceptionnelle va, cette fois, faire vivre
sous ses doigts le 2e Concerto pour piano de Cho-
pin, un monument du répertoire pianistique dans
lequel il pourra déployer toutes les facettes de son
talent. 

Programme
Roussel : Le Festin de l’araignée op. 17

/  Fragments symphoniques
Chopin : Concerto pour piano n° 2 op. 21
Gounod : Ave Maria pour violoncelle et harpe ;  

Symphonie n° 2

THÉÂTRE DES CHAMPS-ELYSÉES
15 avenue Montaigne

75008 PARIS
Tel. : 01 49 52 50 50

Il sera, dans cette œuvre brillante, porté par l’excel-
lente formation de l’Orchestre de chambre de Paris
dirigé par le non moins excellent chef d’orchestre
américain John Nelson. 

Notons également que cet intéressant programme
permettra également d’apprécier le talent du violon-
celliste Guillaume Paoletti, grand spécialiste de la mu-
sique de chambre, ainsi que la belle musicalité de la
harpiste franco-russe Valeria Kafelnikov.

Un grand moment de musique et de virtuosité à ne
pas manquer !

Mise en scène : Im Sun-kyung
Avec Kim Jae-seung (chorégraphie et danse), 

Lee Aram (daegeum), 
Kim Tae-young (chant et percussions) 
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Du 28 octobre au 4 novembre

CENTRE CULTUREL

esthétique du mouvement très novatrice et contem-
poraine.

L’accompagnement musical repose, lui, sur une mé-
lodie traditionnelle du Daegeum (flûte traversière co-
réenne en bambou) et sur un rythme familier du
Janggu (tambour en forme de sablier). La musique
est en parfaite harmonie avec le mouvement du
danseur, dont elle magnifie la gestuelle. Le charme
et la beauté de celle-ci sont principalement générés
par cette esthétique coréenne très particulière du
« Jung-Jung-Dong », terme désignant une sorte de
« quiétude, de tranquillité dans l’accomplissement
du mouvement ».

Le titre original coréen de cette création tire ses ori-
gines du caractère chinois ja "子", qui symbolise un
enfant aux bras ouverts, en l’occurrence un fils. C’est
parce que les artistes ont voulu montrer à travers ce
spectacle les deux facettes de l’homme : l’homme-
amant qui tombe amoureux d’une femme mais aussi
l’homme-enfant  qui est né d’une femme. 

Un spectacle singulier et original, à l’ambiance
unique.

9e Festival du Film Coréen à Paris 
Devenu au fil des ans un évènement incontournable
pour les amateurs de cinéma coréen, le Festival du
Film Coréen à Paris revient déjà pour sa 9e édition,
toujours au cinéma Publicis sur
les Champs-Élysées. Cette mani-
festation cinématographique,
qui s’inscrit désormais dans le
paysage culturel parisien, avait
réuni en 2013 quelque 10  000
spectateurs ! Sans doute parce
que l’équipe organisatrice met
un soin particulier à proposer
une palette des plus riches pour
témoigner de la diversité des
films coréens - cette année en-
core, les blockbusters côtoieront
les œuvres indépendantes.

Des avant-premières de films
très attendus seront proposées
en ouverture et clôture du festi-
val, un panorama du meilleur de
la production coréenne de ces deux dernières an-
nées sera présenté dans la section « Paysage », une
compétition de courts métrages permettra aux
spectateurs d’entrevoir, dans la section  « Shortcuts »,
l’avenir du cinéma coréen, tandis que l’incontourna-
ble section « Classiques » sera une fois encore l’occa-

sion de découvrir sur grand écran des perles du ci-
néma coréen d’hier.
Nouveauté cette année, le festival proposera une

nouvelle section, intitulée
« Focus »,  présentant des films
interprétés ou réalisés par une
grande personnalité du cinéma
coréen. 
Et bien sûr, la section « Portrait »
mettra une nouvelle fois en lu-
mière un jeune cinéaste à l’ave-
nir prometteur, l’invitant à venir
discuter de ses films avec le pu-
blic. Et il ne sera pas le seul,
puisque plusieurs réalisateurs
coréens seront aussi présents
pour l’occasion afin d’accompa-
gner leurs films et rencontrer les
spectateurs du festival.

Une édition à  ne pas manquer,
qui saura certainement, à travers

une sélection d’une soixantaine de films - longs mé-
trages et courts métrages -, combler à la fois les
spectateurs cherchant à découvrir les grands succès
publics récents et ceux venus découvrir les nouvelles
pépites du cinéma indépendant.

Informations sur le détail du programme disponibles fin septembre sur
www.ffcp-cinema.com
Contact festival : ffcp@ffcp-cinema.com PUBLICIS CINÉMA

133 avenue des Champs-Elysées
75008 PARIS
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« Regards sur la Corée »
Festival de la culture coréenne à l’INALCO

Du 3 au 7 novembre

Exposition d’art coréen
« Lumière de Corée » 

Cette exposition présentera au public français trois
fleurons de l’héritage culturel coréen : la céramique,
la calligraphie et l’art du costume traditionnel han-
bok. Elle réunira les œuvres de trois artistes, chacun
d’entre eux oeuvrant avec talent dans l’un de ces
trois domaines représentatifs de la culture tradition-
nelle coréenne.
Du 3 au 7 novembre / Hall d’accueil au 2e étage 

Exposants

Park Sang-hee  /  Hanbok
Designer très inventive, elle s’inspire de l’esthétique
coréenne du hanbok, caractérisée par des lignes so-
bres et raffinées. Elle s’emploie à renouveler la tradi-
tion à travers de nouveaux motifs et couleurs, qui
apportent une touche de créativité contemporaine.  

Kim Nam-hee  /  Céramique 
Héritière de la tradition coréenne de la céramique
qui a donné naissance, entre autres, aux magnifiques
céladons de Goryeo, cette céramiste contemporaine,
qui a pour couleur favorite le blanc, cherche à faire
évoluer un savoir-faire séculaire d’une richesse ex-
ceptionnelle. 

Kim Ji-soo   /  Calligraphie (en coréen)
La calligraphie est un art coréen millénaire, profon-
dément enraciné dans la culture coréenne.
Kim Ji-soo s'est nourri de cette longue tradition. Il re-

transcrit artistement à l'encre noire, au travers du
hangeul, la vie des hommes et leurs histoires
d'amour...

Spectacle de danse traditionnelle coréenne

Ha Yong-bu est un très grand danseur coréen qui
avait enthousiasmé le public parisien lors de sa
venue en France, en 2009, dans le cadre du Festival
de l'Imaginaire. Il faut l’avoir vu danser pour saisir ce
que l’on peut décrire comme « la grâce virile », une
élégance masculine ancrée dans la terre, aérienne et
subtile.

Dans le cadre de ce festival à l'INALCO, Ha Yong-bu
interprètera un programme de danses masculines et
entre autres  la célèbre danse  Miryang Buk Chum
(patrimoine culturel immatériel de la Corée dont il
est reconnu comme meilleur interprète), prière pour
les cinq éléments, pour le bien-être des paysans,
pour leurs récoltes, pour la multiplication du bétail,
ainsi que pour les cinq bénédictions (obok).

Concert de Kang San-eh, légende du rock coréen
- Suivi d’une rencontre avec l’artiste - 

Après son concert, qui avait remporté en 2012 à Paris
(au Divan du Monde) un grand succès,  Kang San-eh,
légende de la chanson et du rock coréen, revient
pour la deuxième fois en France et en Europe. Au
Japon, aux Philippines et bien sûr en Corée, cet élec-
tron libre est connu pour être l’un des auteurs-com-
positeurs-interprètes les plus créatifs de sa
génération. Jamais figé dans un style, il réinvente sa

Ce festival est organisé par le Centre Culturel Coréen depuis 2012, en collaboration avec les universités de
Paris et plusieurs associations coréennes de France. Il vise à faire découvrir aux étudiants français, à travers
un éventail d’événements culturels et festifs, plusieurs facettes de la culture coréenne traditionnelle et contem-
poraine. L'édition 2014 du festival est organisée en collaboration avec l'INALCO et l'Association O'Korea.
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INALCO
65 rue des Grands Moulins

75013 PARIS

musique à chaque album, au fil de ses rencontres et
influences. Avant tout artiste de scène, celui que l’on
surnomme « le Bob Dylan coréen » a ce don de cap-
ter le public et de ne plus le lâcher jusqu’à la fin.

Conférences 
En rapport avec les thèmes du festival, ces confé-
rences permettront de découvrir quelques intéres-
santes facettes de la culture coréenne.

« L’art de la calligraphie coréenne » 
La calligraphie, fleuron de l’héritage culturel coréen,
a été pendant des siècles le symbole de la culture et
de l’érudition et figurait même, durant l’époque Jo-
seon (1392-1910), au programme du concours de re-
crutement des fonctionnaires royaux. En Corée, la
maîtrise de l’art du pinceau était donc essentielle
pour tout homme érudit. Cette conférence, illustrant
l’exposition « Lumière de Corée », permettra d’appré-
hender l’histoire et les caractéristiques d’un art co-
réen majeur à la technique subtile et raffinée.

« La céramique de Corée »
L’objet céramique est témoin de l’histoire de la Corée
et de la vie quotidienne des Coréens. Il devient l’ex-
pression de la beauté puis, en accompagnant les
progrès technologiques, il véhicule les rêves des ar-
tisans et usagers. Ainsi, la céramique de Goryeo nous
plonge-t-elle au cœur du bouddhisme, tandis que
celle de Joseon traduit l’esprit confucéen. La fabrica-
tion et l’usage des objets céramiques, présentés à tra-
vers nombre de photos, permettront également de
découvrir les techniques des potiers coréens. 

« La musique traditionnelle coréenne »
La musique traditionnelle coréenne a depuis fort

longtemps sa propre identité, des mélodies et des
rythmes bien particuliers. Elle est désignée par 
le terme «  gugak  » qui signifie «  musique du
pays ». Cette conférence sera une belle occasion de
découvrir la riche histoire de la musique coréenne et
ses différents genres (musique populaire,  musique

de cour, musique chamanique, pansori, etc.) avec
leurs traits caractéristiques et particularités. 

« Le rock coréen »
Par Kang Sah-eh, chanteur-rockeur
(conférence en coréen, interprétation en français)
La musique coréenne actuelle englobe toute une va-
riété de genres et de styles : rock, pop, jazz, blues, bal-
lades, rap, etc.  Cette conférence sera surtout centrée
sur le rock coréen, présenté par le chanteur-rockeur
Kang San-eh qui se produit par ailleurs en concert
dans le cadre du festival. Il évoquera l’histoire et l’évo-
lution du rock en Corée, depuis ses débuts (avec les
groupes pionniers tels le Shin Joong-hyun Band)
jusqu’à nos jours. La conférence sera illustrée par de
extraits de morceaux des artistes et groupes les plus
emblématiques.   

Cycle de cinéma coréen
Quelques films réalisés par de grands cinéastes co-
réens et représentatifs de la vitalité et de la diversité
du cinéma coréen seront présentés dans le cadre de
ce cycle organisé en collaboration avec l’association
du Festival du Film Coréen à Paris.

Hansik, cuisine coréenne
Dosirak : déjeuner coréen!
Tous les midis (du 4 au 7 novembre), les étudiants de
l'INALCO pourront découvrir la cuisine coréenne et
déjeuner à la manière des étudiants coréens. Ils se
verront proposer un Dosirak, sorte de plateau repas
typique comprenant un assortiment de plusieurs
mets coréens,  notamment un plat principal de
viande (ou de poisson) présenté avec une portion
de riz et quelques banchan ou petits plats d'accom-
pagnement (choux fermenté, légumes, algues sé-
chées, etc). 
Dégustation organisée en collaboration avec l’asso-
ciation Saveurs et culture coréennes.

Le programme du festival étant en cours de finalisation, toutes les informations utiles - noms
des conférenciers, salles accueillant les différents événements, horaires, etc .- seront  commu-
niquées sur le site du Centre Culturel Coréen www.coree-culture.org courant octobre.
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« Lumière de Corée »

Cette exposition réunit les œuvres de trois artistes ve-
nant d’horizons différents - calligraphie, mode et cé-
ramique - mais à la recherche d’une synergie
esthétique permettant au public de porter un nou-
veau regard sur l’art traditionnel coréen.

Les Parisiens pourront donc y découvrir de très inven-
tives calligraphies réinterprétant artistement l’alpha-
bet coréen hangeul, de splendides costumes coréens
hanbok, ainsi que des céramiques s’inspirant de la
tradition mais souvent décorées de calligraphies qui
leur apportent une touche de modernité. 

Les trois artistes coréens, qui ont conçu ensemble ce
projet il y a quatre ans et qui ont déjà à leur actif plu-
sieurs expositions présentées dans le monde, cher-
chent toujours, à créer une interaction avec le public.
C’est ainsi que celui-ci se verra proposer, sur le lieu de
l’exposition, diverses activités visant à générer une
plus grande proximité avec les œuvres : démonstra-
tions de calligraphie, essayages de hanbok, etc. 

Cette présentation à Paris comprendra plus d’une
cinquantaine de pièces témoignant de la grande

créativité des trois exposants.

Kim Ji-soo  nous permettra, à travers ses calligraphies,
de découvrir les nouvelles formes de lettres hangeul
qu’il a conçues et son style pictural si particulier. 

Park Sang-hee nous montrera, quant à elle, ses han-
bok qui s’inscrivent dans l’esprit de la tradition co-
réenne mais rehaussés de couleurs et réinterprétés
par l’artiste avec une certaine liberté.

Kim Nam-hee, enfin, présentera des céramiques, por-
teuses de cette sobriété et élégance caractérisant les
porcelaines blanches aux lignes douces de l’époque
Joseon et en même temps si contemporaines.

Elégance, raffinement et créativité seront les maîtres
mots de cette belle exposition qui devrait séduire
tous les vrais amateurs d’art.

CENTRE CULTUREL

Calligraphies de Kim Ji-soo / Hanbok de Park Sang-hee / Céramiques de Kim Nam-hee

Du 5 au 26 novembre

Kim Nam-heeKim Ji-sooPark Sang-hee
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Unique en Europe, le Salon International du Patri-
moine Culturel, qui célèbre cette année son 20e an-
niversaire,  est un évènement de référence qui fédère
les professionnels de la sauvegarde et de la restau-
ration du patrimoine, qu’il soit bâti ou non bâti, ma-
tériel ou immatériel. Ce salon réunit, chaque année
à Paris, une quinzaine de pays, quelque 35O expo-
sants et entre 20 000 et 30 000 visiteurs en quatre
jours.

Dans le cadre de sa mission, visant à préserver et pro-
mouvoir – notamment à l’étranger –  le patrimoine
culturel immatériel coréen et la culture traditionnelle
coréenne, le National Heritage Center de Corée par-
ticipe à cette édition 2014 du Salon.
La participation coréenne comportera une exposi-
tion d’artisanat traditionnel, présentant tout un flo-
rilège de pièces témoignant du savoir-faire et du
sens esthétique des maîtres artisans du Pays du

matin calme : Tanggeon, coiffures d’intérieur que por-
taient à la maison les nobles de l’époque Joseon ;
Chaesang, boîtes gigognes en bambou tressé, joli-
ment ornées de couleurs et servant à ranger de pe-
tits objets ; petits coffrets, etc.

Des démonstrations, permettant au public de dé-
couvrir en direct les techniques de confection des
coiffures traditionnelles et boîtes gigognes, seront
aussi organisées sur le lieu de l’exposition les 8 et 9
novembre dans l’après-midi ; les horaires précis se-
ront indiqués en octobre sur le site du Centre Cultu-
rel Coréen. Ces démonstrations seront réalisées par
Kim Hae-jung, grand maître artisan de  Tanggeon et
Suh Shin-jung, grand maître artisan de  Chaesang.

Cette présentation coréenne à Paris sera une excel-
lente occasion de découvrir le raffinement de l’arti-
sanat coréen et la dextérité des artisans
d’aujourd’hui, héritiers d’un savoir-faire  séculaire
d’une grande richesse. 
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Du 6 au 9 novembre de 10 h à 19 h*

Salon International du Patrimoine Culturel 

CARROUSEL DU LOUVRE
99 rue de Rivoli

75001 PARIS

*Jusqu’à 18 h seulement, le dimanche 9

Jeudi 13 novembre à 19h 30 

« Taekkyon Arirang Lyeon »
Spectacle mêlant arts martiaux, musique, danse et
chant, présenté par une vingtaine d’artistes et maî-
tres d’arts martiaux.

Écrit par Lee Yong-bok / Chorégraphie : Nam Jeong-ho & Son
Yeong-min / Musique et chant : Shin Hye-yeong / Costumes :
So Hwang-ok / Gayageum : Yang Seung-hui (trésor national
vivant) / Direction arts martiaux : Son Il-hwan / Organisation :
Kim Young-man / Direction entraînements : Jang Gyeong-tae
/ Direction technique: Moon Young-cheol.

Ce spectacle est basé sur la rencontre de deux patri-
moines immatériels de l’humanité enregistrés par
l’UNESCO : l’art martial coréen Taekkyon et le chant ly-

Tanggeon

Chaesang
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Lundi 17 novembre 
10h à 11h et 14h30 à 15h30
Atelier « Voyage au pays des contes coréens »
en compagnie de  Noëlla Kim
(Pour les enfants de 6 à 9 ans)

Atelier constituant pour les enfants français une belle
passerelle vers l’imaginaire des enfants coréens et la
connaissance de la culture coréenne.

Mardi 18  novembre
10h à 11h et 14h30 à 15h30
Atelier de calligraphie
animé par Choe Joo-young 
(Pour les enfants à partir de 6 ans)

Atelier proposant l’apprentissage d’un art millénaire
profondément enraciné dans la culture coréenne et
favorisant l’application, la patience et la concentration. 

Mercredi 19 novembre
9h 30 à 10h 30 et 14h 30 à 15h 30
Atelier « Danses masquées de Bongsan »
animé par Lee Hyun-ok et les artistes de l’Association
Noleumsae
(Pour les enfants à partir de 7 ans)

Atelier d’initiation aux danses masquées, art popu-
laire coréen spectaculaire et plein d’humour, dont les
origines remontent à des temps très anciens.

Jeudi 20 novembre
10h à 11h et 14h30 à 15h30
Atelier de Taekkyon
animé par les maîtres Jean-Sébastien Bressy et 
Guillaume Pinot 
(Pour les enfants à partir de 6 ans, bas de survête-
ment ou pantalon ample souhaitable)

N
O

V
E

M
B

R
E

16

Festival « Rêves d’enfants » - 7e édition
Ce festival « Rêves d’enfants », créé en 2008 par le Centre Culturel Coréen, a été spécialement conçu pour le
jeune public. Il est destiné aux élèves des écoles primaires parisiennes. Cinq ateliers, ludiques et stimulant
l’imaginaire, sont proposés dans le cadre de cette édition 2014.

rique coréen Arirang aux côtés d'autres arts qui s’har-
monisent et entrent en “connection” (lyeon連) avec
l'art martial : la cithare coréenne (gayageum), la
danse du lion (saja-chum), la danse traditionnelle co-
réenne (hanguk-chum) et la danse contemporaine. 

Taekkyon Arirang Lyeon met en scène les principaux
symboles qui définissent l’essence des arts martiaux
coréens : le ciel, la terre, le eum & le yang et les cinq
éléments qui coexistent en harmonie en s’appuyant
les uns sur les autres.

Si l'on considère que l'évolution des êtres vivants
passe par la compétition, alors l'équilibre à attein-
dre – entre cette nécessité de se concurrencer pour
évoluer et l’importance de coexister en bonne en-

tente – peut être considéré comme l’essence du
Taekkyon qui enseigne l’esprit de modération dans
la compétition.

Un spectacle unique présentant, dans le cadre d’une
tournée qui aura lieu dans 30 pays et 70 villes, cet 
art martial ancestral et jeu folklorique coréen ensei-
gné depuis peu en France.

125 avenue de Suffren
75007 Paris

MAISON DE L’UNESCO

Entrée libre sur invitation : 
www.taekkyon.fr/ tkarirang@taekkyon.fr/ 06 13 73 32 40

Du 17 au 21 novembre
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Du 18 au 22 novembreFestival « Rêves d’enfants » - 7e édition

Atelier permettant d’acquérir quelques rudiments
d’un art martial coréen ancestral développant
l’adresse et se distinguant par une philosophie non
violente et ludique.

Vendredi 21 novembre
10h à 11h et 14h30 à 15h30
Atelier  « Magie des percussions coréennes »
animé par l’ensemble « Les sonneurs de mondes », 
avec Kang Min-Jung et Matthieu Rauchvarger
(Pour les enfants à partir de 7 ans)

Atelier avec concert pédagogique et présentation, à
travers une belle histoire de l’ancien temps, des ins-
truments traditionnels à percussion les plus utilisés
(tambours, gongs, etc.).

INFORMATION IMPORTANTE

Ce festival, dont toutes les manifestations sont gratuites, est
destiné aux élèves des écoles primaires parisiennes. Chaque
atelier accueillera 2 classes après réservation préalable im-
pérative de l’enseignante.

Seul l’atelier de Danses masquées du mercredi après-midi
(à 14h 30) pourra accueillir quelques enfants à titre indivi-
duel après réservation préalable des parents.

Tel. : 01 47 20 83 86 / Contacter Mme PARISS 

CENTRE CULTUREL

L’Agora du Cinéma Coréen à Rouen – 9e édition
« Familles coréennes »

L’Agora du Cinéma Coréen, événement désormais
bien inscrit dans le paysage culturel normand, a pour
volonté de scruter au travers du prisme cinémato-
graphique la culture et la civilisation coréennes, pro-
posant aux spectateurs lors de chaque édition un
focus thématique permettant d’appréhender dans
toute leur complexité les interactions qui les nour-
rissent et se nourrissent d’elles. Lors de cette édition
2014, l’Agora s’intéresse à un des socles fondamen-
taux de l’identité coréenne, à savoir la famille et les
relations qui s’y développent, aussi bien à l’intérieur
du noyau familial qu’au sein de la société.

Véritable microcosme réfléchissant les probléma-
tiques humaines et sociétales, la famille aspire les
contraires, suscitant attraction et répulsion, provo-
quant rires et larmes, et étant le témoin d’ineffables
bonheurs comme de douloureux déchirements.
Conscients de la richesse inépuisable de ce sujet et
du questionnement sans cesse renouvelé de
l’homme sur l’homme qu’il permet, les réalisateurs
coréens utilisent la caméra pour disséquer le corps
social ;  le rire côtoie ainsi la souffrance dans ce volet
intime de l'histoire quotidienne coréenne, les per-
sonnages nous révélant toute l’humanité que
contient le cercle fermé des relations familiales.

A travers une sélection d’une douzaine d’excellents
films, permettant de découvrir comment un lointain
autrui navigue entre les affres et délices de la vie, les
cinéphiles normands se verront proposer un joli
voyage cinématographique vers des contrées in-
soupçonnées, qui leur rappelleront étrangement des
paysages déjà visités, bien que toujours différents, à
l’intérieur d’eux-mêmes ou encore du côté de chez
l’autre.

28 rue de la République
76000 ROUEN

Tel. : 02 35 07 82 70

CINÉMA OMNIA

Le programme du festival, en cours d’établissement, sera consultable fin octobre sur
www.aascc.fr / Informations également au 06 10 07 01 02

“ Le fils aîné” (1984) de Lee Doo-yong
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Vendredi 21 et samedi 22 novembre à 19h 30

Concerts de Kang San-eh

Artiste incontournable de la scène indé coréenne,
Kang San-eh, surnommé le Bob Dylan coréen, a
choisi Paris pour la sortie de son nouvel album, le
tout premier lancé en Europe. Après l'accueil tonique
et chaleureux que lui a réservé le public parisien lors
de son premier passage dans la capitale, voici sa
façon, pour lui la plus naturelle, de remercier le pu-
blic. L'artiste, auteur, compositeur et interprète a

voyagé entre les langues coréenne, anglaise et fran-
çaise pour accompagner ses musiques rock et poé-
tiques, teintées d'influences blues et même funk.
Kang San-eh est connu pour ses Live à la fois doux
et fracassants qui emportent le public dans sa vague
de mélodies et ne laissent jamais personne indiffé-
rent. L'artiste a ce talent particulier de savoir créer
une proximité avec le public et on sent manifeste-
ment qu’il aime en être proche. 

Ces deux concerts parisiens permettront  bien sûr
aux spectateurs de découvrir ou réentendre ses titres
les plus célèbres, qui font de lui une star incontour-
nable de la musique coréenne depuis plus de vingt
ans. Mais ceux-ci pourront aussi danser sur ses nou-
veautés et traverser ainsi, en s’immergeant dans son
univers musical, les frontières et les cultures. 

Après le succès de son concert parisien en 2012, voici Kang San-eh, légende du rock coréen, de retour à
Paris pour deux dates programmées au Divan du Monde.

Réservations sur www.moxity.com 
Informations au 06 18 04 25 67 ou sur 
http://lezardtrampoline.com/portfolio/kang-san-eh-concert-2014

75 rue des Martyrs
75018 PARIS

Tel. : 01 40 05 06 99

DIVAN DU MONDE

Du 25 au 30 novembre

ART EN CAPITAL
La grande manifestation annuelle Art en Capital, née
en 2006 du regroupement des salons parisiens dits 
« historiques » (Salon Comparaisons, Salon de la Société
des Artistes Français, de la Société des Artistes Indépen-
dants, du Dessin et Peinture à l’Eau), donne rendez-
vous aux amateurs d’art dans la nef du Grand Palais.

En accueillant à chaque édition plus de 40 000 visiteurs
et en permettant à quelque 2 500 artistes, peintres et
sculpteurs, français ou étrangers, talents confirmés ou
talents en devenir, de présenter leurs œuvres, Art en
Capital témoigne du foisonnement de la création
contemporaine dans toutes ses formes et s’affirme
comme un grand rendez-vous de la production artis-
tique d’aujourd’hui.  

Cette importante manifestation  permet de découvrir,
chaque année, de nombreux artistes coréens qui par-
ticipent régulièrement aux quatre salons précités, en
délégation venant de Corée ou groupe constitué en
France, ou bien encore à titre individuel. Ainsi, l’édition

2013 d’Art en Capital avait permis au public français de
découvrir, en tout, le travail de plus d’une quarantaine
d’artistes coréens principalement présents dans les 
Salons Comparaisons et Dessin et Peinture à l’Eau.

Cette nouvelle édition devrait encore une fois donner
lieu à de belles découvertes artistiques  et susciter cu-
riosité et émotions esthétiques.

Avenue Franklin Roosevelt
75008 PARIS

GRAND PALAIS 
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Du 3 au 31 décembre

Le travail de Son Seon-kyung commence par des ob-
servations et de petites découvertes de la vie quoti-
dienne : gestes anodins et répétitifs, mouvements 
ou changements subtils qu’elle contemple puis 
représente à travers des vidéos mêlant dessin et per-
formance. Que donnent à voir et à penser ces répé-
titions  ? Ce sont des questions qui interpellent
l’artiste et qui se trouvent au cœur de son travail. 

Sur un fond blanc, elle dessine des formes simples
en noir, ou inversement, blanc sur noir. Une maison
isolée avec des fenêtres, des verres remplis d’eau, un
bassin de piscine rectangulaire, un cadre de ver-
dure… ses sujets sont dessinés avec une extrême
simplicité et le minimum possible de moyens. Les
nuances de couleurs, le contraste entre lignes et
plans... l’esthétique qu’elle favorise dans ses réalisa-
tions est proche de celle de Sumukhwa, peinture à 
l’encre noire et à l’eau.

Née en 1983 à Séoul, Son Seon-kyung est une jeune ar-
tiste prometteuse, vidéaste et dessinatrice. Elle a étudié

la peinture orientale à l’Université Hong-Ik de Séoul. C’est
en 2009 qu’elle est venue parfaire sa formation artistique
en France où elle a obtenu une licence d’Arts plastiques
(2010) puis un master Art contemporain et nouveaux
médias à l'Université Paris VIII (2013). Elle vit et travaille
actuellement à Paris. 

CENTRE CULTUREL

Exposition de Son Seon-kyung    
« Dans l’ombre des choses ordinaires… » 

Du 5 au 18 décembre   

Exposition 2014 de l’Association Sonamou  

L’Association Sonamou est l’une des plus anciennes
et des plus importantes associations d’artistes co-
réens exerçant ses activités en France. Elle regroupe
une cinquantaine de plasticiens particulièrement ta-
lentueux, représentant presque toutes les disciplines
(peinture, sculpture, installation, photo, vidéo, etc).

Parmi ses diverses activités, l’association organise
chaque année une grande exposition permettant
d’apprécier le travail et la créativité de tous ses mem-
bres. Ceux-ci présenteront ainsi, en 2014, une expo-
sition d’envergure qui comprendra, outre les œuvres
des plasticiens de Sonamou, celles d’une dizaine de
peintres français spécialement invités pour l’occasion.

Les amateurs d’art parisiens pourront ainsi découvrir,
exposée dans les sept salles de la galerie de la Cité
internationale des arts, la production d’une soixan-
taine d’artistes et toute une variété de disciplines, de
tendances et de styles représentatifs de l’art contem-
porain.

De nombreuses œuvres et une exposition particuliè-
rement foisonnante à ne pas manquer !!

18 rue de l’Hôtel de Ville
75004 PARIS

Tel. : 01 42 78 71 72

CITÉ INTERNATIONALE DES ARTS 
Galerie

Glass, 2013, Dual channel vidéo en boucle
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La SNBA est une auguste société fondée en 1861 et
son Salon annuel est toujours un événement  at-
tendu de la vie culturelle parisienne. Il permet de dé-
couvrir  de très nombreux artistes français et
étrangers (600 artistes en moyenne chaque année)
et une grande diversité de tendances et de styles de
l’art d’aujourd’hui.

Depuis les années 2000,  la présence d’artistes co-
réens,  exposant dans le cadre des salons de la SNBA,
est de plus en plus en plus significative.  La SNBA ac-

cueille ainsi régulièrement depuis 2003 le « Interna-
tional Art Committee », association - créée à Paris en
1976 -  qui englobe un ensemble d’artistes coréens
talentueux et confirmés de différents horizons. Cer-
tains d’entre eux travaillent en Corée, d’autres en
France, mais tous sont animés par une volonté
d’échange et le désir de faire partager leur passion
de l’art.

Dans le cadre de cette édition 2014 du Salon, le 
Comité propose  aux amateurs d’art français de dé-
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« Life, Life in Paris »
Concert de Gayageum de Seo Jung-min

Seo Jung-min est une jeune musicienne coréenne
formée à la Korean National University of Arts. Elle a
commencé sa carrière en composant des musiques
pour le théâtre. Elle se produit en groupe et en solo
(Corée, Angleterre, Canada, France, Taiwan, Chine...)
et a remporté dans son pays plusieurs prix notables :
Grand Prix de musique du CJ Yong Festival, Prix de
l’Association Coréenne de la Musique, etc.  Elle est
membre du duo « [su : m] »  spécialisé en musiques
du monde et du « Organ & Gayageum : Jung Ram »,
pour la musique classique. L’instrumentiste a déjà en-

registré deux albums présentant ses propres compo-
sitions. Elle réside actuellement à Paris, à la Cité inter-
nationale des arts, dans le cadre d’un projet de
résidence artistique.

Le gayageum est une cithare à 12 cordes de soie dont
les origines remontent au 6e siècle et qui fait partie
des instruments les plus emblématiques et les plus
utilisés de la musique traditionnelle coréenne.  De-
puis les années 1960, cet instrument très ancien a
connu bien des évolutions résultant de recherches
menées par de nombreux  musiciens s’employant à
bâtir des ponts entre la tradition et la modernité.
Ainsi,  l’instrument a connu plusieurs modifications
(changement du nombre de cordes, de la hauteur
des chevalets, etc.) et on a vu apparaître successive-
ment des gayageum à 15, 17, 18, 22, et enfin, derniè-
rement (en 1999), à 25 cordes. 

C’est ce dernier, permettant d’interpréter à la fois la
musique traditionnelle et contemporaine, qui sera
présenté lors de ce concert, à travers les nouvelles
compositions de Seo Jung-min. La soirée commen-
cera par des compositions de l’artiste jouées en solo
et se poursuivra par une partie fusion incluant d’au-
tres musiciens rencontrés par Seo à Paris lors de sa
résidence.

Mercredi 10 décembre à 19h

Salon de la Société Nationale des Beaux-Arts

Du 11 au 14 décembre

CENTRE CULTUREL
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couvrir  15 peintres particulièrement  actifs et repré-
sentatifs  de l’art coréen actuel :

Lee Kwang-ha, Hwang Byoung-sik, Min Byung-kak,
Kim Mi-ja, Kim Yoong-ki, Kim Gi-hong, Chong Eun-
sook, Choi Young-ok, Lee Geun-hwa, Kong Sook-ja,
Park Kyung-sook, Lee Myeong-hwa, Gwak Yeon, Goh
Wan-suk, Ju Young-ae

Outre cette délégation, une dizaine d’artistes co-
réens  participeront également au Salon à titre indi-
viduel, ce qui fait au total quelque 25 artistes coréens
qui seront au Carrousel du Louvre, les porte-dra-
peaux de l’art contemporain coréen.

A quoi ressemble l’image du temps et qu’est-ce, fi-
nalement, que cette image ? C’est la question sur la-
quelle se penche Jang Kwang-bum à travers sa
recherche picturale. L’image se définit ici comme une
représentation passée à la loupe, comme un paysage
sédimentaire qui raconterait une certaine histoire de
la terre. La question que l’on se pose alors est de sa-
voir s’il est possible de rendre visible ou de matéria-
liser le temps ? 
La temporalité, ici, n’est pas d’ordre philosophique.
Elle correspond à un aspect du temps réel et concret
que tout le monde peut ressentir et partager dans la
vie quotidienne, à l’accumulation du temps ou à des
fragments de souvenirs qui se parent de diverses
couleurs à chaque intervalle de ce temps qui s’écoule
inexorablement. Des moments de tristesse, de joie,
de colère, d’amour peuvent nous raconter leur his-
toire, ou s’exprimer en nuances variées. Comme
chaque voyelle reflète sa propre couleur dans le
poème «Voyelles» de Rimbaud (A noir, E blanc, I
rouge, U vert, O bleu), notre vécu du temps peut af-
ficher une couleur qui lui correspond. De ce point de
vue, on peut dire que notre expérience de la vie se
traduit par une accumulation de couleurs différentes
imprimées sur chaque strate de temps pour former
une certaine épaisseur.
Le travail pictural de l’artiste parcourt le chemin in-
verse de la création d’un tableau peint où, en géné-
ral, on appose et juxtapose des couleurs sur une toile
vierge. De façon inverse, Jang élimine finement sur

la toile des couleurs déjà appliquées en plusieurs
couches, en ponçant tout naturellement chaque
strate.  La couleur qu’il choisit pour renforcer cette
notion de temps est une couleur primaire qui reflète
les variations du temps chez les impressionnistes,
comme une ombre opposée à la lumière, la couleur
bleu… bleu poncé.

Jang Kwang-bum vit et travaille à Paris. Il a obtenu en 2011, à
Paris 8, un doctorat en Esthétique, sciences et technologies des
Arts. Il a à son actif trois expositions personnelles et a également
participé à une quinzaine d’expositions collectives.
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« Bleu poncé » - Le temps à l'œuvre
Exposition de Jang Kwang-bum

Du 11 au 18 décembre

CARROUSEL DU LOUVRE
99 rue de Rivoli

75001 PARIS

GALERIE  ICONOCLASTES 
20 rue Danielle Casanova 

75002 PARIS
Tel. : 01 40 20 40 63

Lee Kwang-ha, Love Story, 2007
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Mercredi 17 décembre à 19h

« Harmonie du soir » / Concert de Gala « Sunrising »

CENTRE CULTUREL

Cette soirée musicale de haute tenue est proposée
par l’Ensemble Paris Music Forum composé de jeunes
musiciens coréens particulièrement talentueux. 
La direction artistique du concert est assurée par Park
Hye-young, pianiste,  professeur de piano à l’Ecole
Normale de Musique de Paris et présidente de l’As-
sociation Paris Music Forum qui propose au Centre
Culturel Coréen, depuis plusieurs années déjà, des

concerts de midi dans le cadre desquels se produi-
sent de jeunes instrumentistes coréens prometteurs.
Les mélomanes parisiens pourront entendre, lors de
ce concert célébrant la fin de l’année,  quelques
chefs d’œuvre de Debussy d’après Charles Baudelaire
et Paul Verlaine et notamment, entre autres :
-Les sons et les parfums tournent dans l’air du soir
-Clair de lune
-Nuit d’étoiles
......

Le programme de la soirée  comprendra des pièces
pour piano seul, des mélodies accompagnées au
piano, ainsi que des pièces de musique de chambre. 

Plusieurs jeunes instrumentistes coréens d’excellent
niveau (violonistes, altistes, violoncellistes, chan-
teuses...) participeront à ce programme hautement
poétique, toutes les pièces pour piano seul étant,
elles, interprétées Park Hye-young . 

Par Park Hye-young et l’Ensemble Paris Music Forum

La musique souvent me prend comme une mer !   - Charles Baudelaire  

« Drama Party »
Après une première édition très réussie, qui s’est
tenue l’année dernière à l’Espace Pierre Cardin, l'As-
sociation Bonjour Corée et le Centre Culturel Co-
réen organisent, en cette fin d’année 2014, la 2e

édition de la manifestation « Drama Party », évé-
nement dédié aux séries télévisées coréennes. 

Pendant toute une journée, les spectateurs fran-
çais  pourront ainsi découvrir des « dramas » co-
réens qui remportent en France de plus en plus de
succès. Plus concrètement, une sélection (en
cours) de trois « dramas » très célèbres sera présen-
tée au public, avec projection, pour chaque
« drama » retenu, des deux premiers épisodes.
Par ailleurs, plusieurs jeux et activités ludiques tour-
nant autour des « dramas » coréens seront propo-
sés entre les projections tout au long de la journée
(quizz, jeux divers...), ce programme d’animation
étant réalisé par l’Association Kaijian.

Cette deuxième édition de la « Drama Party » sera,
pour les amateurs du genre, une occasion excep-
tionnelle d’assouvir et de faire partager leur passion. 

Date et lieu à préciser et informations sur : www.bonjour-
coree.org et http://www.facebook.com/BonjourCoree,
courant septembre
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Cuisine coréenne
hors les murs:
Jeudi de 18h30 à 20h30 
Dans l’atelier de l'association Saveurs et culture coréennes

Danse traditionnelle coréenne
hors les murs:
Samedi de 17h à 19h
À l’Académie de danse de Reuilly

Taekkyon  
Vendredi de 12h30 à 14h

Ateliers du Centre Culturel Coréen

Cours de coréen

Cours et ateliers

Le Centre culturel propose des cours d’initiation à la langue et à la culture coréennes, depuis le niveau débutant
jusqu’au niveau avancé, avec approfondissement de la grammaire, de la lecture et de la conversation.  

Débutant
Groupe 1 : lundi et jeudi de 20h à 21h30
Groupe 2 : lundi et jeudi de 16h à 17h30 
Groupe 3 : mardi de 18h à 19h30 

et samedi de 15h40 à 17h10 
Groupe 4 : mardi et vendredi de 20h à 21h 30
Groupe 5 : mardi et vendredi de 16h à 17h 30
Groupe 6 : lundi et jeudi  de 18h à 19h 30

(hors les murs, lycée Victor Duruy, Paris 7e)
Groupe 7 : mercredi et vendredi  de 18h à 19h 30

(hors les murs, lycée Victor Duruy Paris 7e)

Moyen
Groupe 12 : lundi et jeudi de 20h à 21h 30
Groupe 13 : mardi et jeudi de 18h à 19h 30

Avancé
Groupe 14 : mercredi de 18h à 20h

Ciné-cours
(pour moyens et avancés)
Groupe 15 : lundi de 16 à 18h

Les ateliers, animés par des enseignants tous confirmés, permettent au public français de découvrir des disciplines
passionnantes faisant partie du riche héritage culturel coréen.

Nœuds coréens ou maedup
Lundi de 10h à 12h

Peinture coréenne
Lundi de 18h à 20h

Calligraphie coréenne
Vendredi de 18h à 20h

Vannerie de papier coréen
Samedi de 14h à 17h

Poterie et céramique coréennes

Faux débutant
Groupe 8 : lundi et jeudi  de 18h à 19h 30
Groupe 9 : mercredi  de 20h à 21h 30 

et samedi de 14h à 15h30

L’enseignement se déroule sur l’année : d’octobre 2014 à fin juin 2015, 
sauf pour les groupes 4, 5 et 9  (de mi-février 2014 à mi-février 2015)
Frais d’inscription pour tous les cours et ateliers : 30 euros par semestre

.

.

hors les murs:
Mercredi de 18h30 à 21h30
Dans l’atelier de l’association Ciel & Terre

* Frais spécifiques à l'atelier de cuisine et de poterie : 100€ pour l'achat d'ingrédients culinaires et 160€ pour le matériel de poterie, par semestre 
(d'octobre à mi-février, ou de mi-février à fin juin).

A régler directement à l'enseignant concerné.

Groupe 10 : mardi et jeudi de 16h à 17h 30
Groupe 11 : mardi de 20h à 21h 30

et samedi de 17h15 à 18h 45

한국어와 한국문화 교실
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Projections « Ciné-Corée » au Centre Culturel Coréen 
proposées par le k.ineclub du Festival du Film Coréen à Paris 

Song Kang-ho, l’incontournable star du cinéma coréen 
C’est un acteur que se partagent nombre de grands noms du cinéma coréen. Park Chan-wook, Bong Joon-
ho, Kim Jee-woon, Lee Chang-dong, tous ont au moins tourné deux films avec Song Kang-ho. Aussi habile
dans le drame que la comédie, Song Kang-ho est un acteur protéiforme, une incarnation parfaite du clown
teinté de mélancolie. Avec trois succès majeurs au box-office coréen l’an passé, « The Face Reader », « Snow-
piercer » et « The Attorney », il est aujourd’hui, plus que jamais, l’acteur incontournable du cinéma coréen
contemporain..

Vendredi 19 septembre 
The Foul King 

(반칙왕) 
de Kim Jee-woon

2000, 112mn, VOSTF
Avec  Song Kang-ho, Jang Jin-

young, Park Sang-myeon

Dae-ho n’est pas heureux dans sa
vie professionnelle. Employé de
banque, il est constamment ra-
baissé par son patron pour ses re-
tards et ses résultats insuffisants.
Fan de catch depuis toujours, il
décide de s’inscrire dans un club
où il pourra se défouler et réaliser
un rêve d’enfance.

Vendredi 10 octobre 
JSA – Joint Security Area 

(공동경비구역)
de Park Chan-wook
2000, 110mn, VOSTF

Avec Song Kang-ho, Lee Yeong-ae,
Lee Byung-hun

Une fusillade a éclaté au poste
frontière de la DMZ séparant la
Corée du Nord et la Corée du
Sud. Dans cette zone où la ten-
sion est grande, une enquêtrice
issue d’un pays neutre mène l’en-
quête pour éviter que la situation
diplomatique n’explose. En inter-
rogeant les survivants, elle va dé-
couvrir que la vérité est plus
subtile qu’il n’y paraît.

Vendredi 24 octobre
Memories of Murder 

(살인의 추억) 

de Bong Joon-ho 
2003, 132mn, VOSTF

Avec Song Kang-ho, Kim Sang-
kyung, Park Hae-il 

Au milieu des années 1980, une
petite ville de province est
confrontée à une série de meur-
tres sans précédent. Afin d’épau-
ler une police locale brusque et
maladroite, un policier de Séoul
est dépêché sur place pour parti-
ciper à l’enquête. 
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Vendredi 14 novembre
Le bon, la brute 

et le cinglé  

(좋은놈 나쁜놈 이상한놈) 

de Kim Jee-woon 
2008, 139mn, VOSTF 

Avec Song Kang-ho, Lee Byung-
hun, Jung Woo-sung

Mandchourie, années 1930. Alors
que le Japon domine sans par-
tage cette partie de l’Asie, une
mystérieuse carte attire les
convoitises de trois hommes : un
chasseur de prime, un tueur san-
guinaire et un voleur de grand
chemin. Ils vont tout faire pour
s’en emparer et connaîtront nom-
bre d’aventures...
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Les vendredis à 18h, entrée libre

Vendredi 28 novembre
Secret Reunion 

(의형제) 

de Jang Hoon 
2009, 116mn, VOSTF

Avec Song Kang-ho, 
Kang Dong-won

Deux agents de bords opposés,
l’un du Nord et l’autre du Sud,
ont perdu la confiance de leur
hiérarchie à la suite d’une mis-
sion qui a mal tourné en plein
Séoul. Quelques années plus
tard, leurs routes se croisent de
nouveau, et l’opportunité de ré-
parer les erreurs du passé s’offre
à eux...

Vendredi 12 décembre
Morsures

(하울링) 

de Yoo Ha 
2012, 114, VOSTF

Avec Song Kang-ho, Lee Na-young

Un inspecteur espérant une pro-
motion se voit, malgré lui, affublé
d’une jeune coéquipière pour en-
quêter sur la mort d’un homme.
Une mort qui, de prime abord,
ressemble plus à un suicide qu’à
un meurtre. Mais les indices vont
entraîner les policiers beaucoup
plus loin qu’ils ne l’imaginaient... 
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2, avenue d’Iéna - 75116 Paris
Tél : 01 47 20 84 15 - 83 86  
Fax : 01 47 23 58 97
www.coree-culture.org   

Ouvert du lundi au vendredi, de 9h30 à 18h
Expositions ouvertes au public le jeudi jusqu’à 20h 
et le samedi de 14h à 19h

Bibliothèque ouverte le jeudi jusqu’à 20h
Tél. direct : 01 41 20 84 96

Métro : léna, Trocadéro
Bus : 82, 63, 32, 72
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CENTRE CULTUREL CORÉEN

CENTRE CULTUREL CORÉEN

Place du Trocadéro
et 11 Novembre
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Le Centre Culturel Coréen est membre du Forum des
Instituts Culturels Etrangers à Paris
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